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NOTRE VISION
UNE AFRIQUE OÙ LE DÉVELOPPEMENT DURABLE 

INCLUT UNE FAUNE ET DES TERRES SAUVAGES 

PROSPÈRES EN TANT QU’ATOUT CULTUREL

ET ÉCONOMIQUE POUR LES FUTURES 

GÉNÉRATIONS AFRICAINES.



“La survie de la faune et de la flore sauvages et des 
écosystèmes sains en Afrique dépend en grande partie 
d’un facteur : lier le programme de conservation de 
l’Afrique de manière significative aux aspirations et à 
la mentalité des populations africaines.” 

KADDU SEBUNYA
DIRECTEUR GÉNÉRAL DE AWF



UN CITOYEN DE 
L’AFRIQUE

Une voix pour la conservation 
portée par les Africains

En tant qu’organisation internationale de 
conservation la plus ancienne et la plus importante 
d’Afrique, African Wildlife Foundation (AWF) est 
convaincue que la protection des espèces sauvages 
et de leurs habitats est essentielle pour une Afrique 
moderne et prospère. Nous apportons une vision 
africaine unique qui place les populations au 
centre de la conservation et apporte des solutions 
durables à l’intersection de la conservation et du 
développement. Nos stratégies font le lien entre la 
science, les programmes sur le terrain, l’éducation et 
les politiques publiques. Nos programmes nationaux 
et paysagers se concentrent sur des pays spécifiques 
et des zones transfrontalières, tandis que nos réseaux, 
notre développement commercial et nos efforts 
politiques couvrent l’ensemble du continent.

Nous reconnaissons que le patrimoine naturel de 
l’Afrique est une ressource mondiale. Tous ceux 
qui accordent de l’importance à la faune sauvage 
en Afrique et aux ressources que les écosystèmes 
africains fournissent au monde entier peuvent 
jouer un rôle essentiel dans le soutien d’une vision 
de l’Afrique où les populations et la faune sauvage 
prospèrent.



N O T R E  M I S S I O N

Veiller à ce que la faune et les 
terres sauvages prospèrent dans 
l’Afrique moderne.



La conservation en Afrique ne réussira pas à long 
terme si les Africains ne sont pas présents à la table 
des négociations en tant que détenteurs des droits et 
décideurs lorsqu’il s’agit de nos ressources naturelles. 
L’accent mis par AWF sur le développement et la 
promotion du leadership africain a été notre principe 
fondateur en 1961, lorsque nous avons été créés sous 
le nom de African Wildlife Leadership Foundation 
(Fondation pour le leadership de la faune africaine). Ce 
principe nous différencie des autres organisations de 
conservation et inspire tout ce que nous faisons. 

En tant qu’organisation mondiale de conservation 
basée en Afrique et dirigée par des Africains, nous 
sommes particulièrement bien placés pour travailler 
efficacement à tous les niveaux de prise de décision afin 
de diriger et de conseiller à partir d’une perspective 
authentique et fiable. Notre répertoire de réseaux 
professionnels, d’outils et d’expériences pratiques, 
construit grâce à des partenariats et à plus de 60 ans 
de mise en œuvre, démontre comment la conservation 
et le développement peuvent et doivent être réalisés 
ensemble.

POURQUOI AWF?

Un engagement 
inébranlable en faveur du 
leadership africain
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UNE BASE DE 
CONFIANCE

Un riche parcours dans 
le développement des 
personnes et des solutions 
innovantes

Depuis plus de six décennies, 
AWF se fait le champion de 
la conservation en Afrique. 
En commençant par des 
investissements qui ont contribué 
à la création de deux collèges de la 
faune - le College of African Wildlife 
Management, Mweka (Tanzanie) 
et l’Ecole de faune de Garoua 
(Cameroun) - nous avons aidé à 
former des générations de leaders 
de la conservation, dont plus de 
10 000 scientifiques, gestionnaires 
de parcs et gardes forestiers 
africains. À partir de ces premiers 
investissements, nous avons ajouté 
des programmes spécifiques à 
certaines espèces et construit 
un réseau de partenaires de la 
conservation à travers le continent. 

Aujourd’hui, nous nous appuyons 
sur cet héritage pour lancer un 
mouvement de conservation porté 
par les Africains. En tirant parti de 
nos relations et de nos réseaux, 
nous investissons dans des leaders 

à tous les niveaux pour favoriser 
le progrès et la prise de décisions 
qui profitent aux populations 
et aux espèces sauvages. Nous 
adoptons une approche fondée 
sur les droits pour travailler avec 
les communautés locales. Enfin, 
nous soutenons directement 
la protection de 20 espèces 
emblématiques, dont les grands 
carnivores, les éléphants, les 
rhinocéros, les girafes et les grands 
singes.

Pour que ces espèces et les 
écosystèmes dont elles dépendent 
- et dont nous dépendons - puissent 
survivre pour les générations 
à venir, nous devons lier la 
conservation aux aspirations des 
Africains. Nos dirigeants doivent 
comprendre que la croissance ne se 
fait pas aux dépens de la faune et 
de ses habitats, mais grâce à eux.



Investir dans les leaders

En 2013, le Zimbabwéen Edwin Tambara terminait son master en écologie et 
conservation lorsqu’il a été sélectionné pour la bourse AWF Charles R. Wall 
Conservation Leadership Management Fellowship. Il s’est rapidement retrouvé 
en première ligne de la conservation, développant le premier plan de gestion 
du parc du Sud-Soudan. Aujourd’hui, M. Tambara est directeur du leadership 
mondial de AWF pour l’Amérique du Nord et contribue à influencer les politiques 
de conservation et le financement du développement durable. « Mon histoire n’est 
pas banale, et c’est ce qui rend AWF unique dans la promotion de jeunes leaders 
africains » dit-il.

Lancement de nouveaux réseaux

En 2020, en pleine pandémie de COVID-19, les aires protégées d’Afrique étaient 
confrontées à d’énormes difficultés financières. La majorité des parcs avaient 
du mal à payer les gardes forestiers et à soutenir les opérations et les services 
essentiels des parcs. AWF a réagi en créant un fonds de secours COVID-19 au profit 
des aires protégées et des communautés. En travaillant avec des leaders de la 
conservation de tout le continent, comme Dr. Ibrahim Goni du Nigeria, nous avons 
eu une grande idée : le Réseau des directeurs des aires protégées d’Afrique (APAD). 
Lancé en 2021, l’APAD représente les 54 pays africains et propose des priorités et 
des solutions collectives pour les 8 792 aires protégées et conservées d’Afrique.

PORTRAITS DE DIRIGEANTS

Soutenir les champions de la faune

Lorsque Didi Wamukoya était procureure générale, elle s’est sentie frustrée 
par les obstacles qui empêchaient de poursuivre avec succès et de manière 
appropriée les crimes contre les espèces sauvages. Des lois faibles, des peines 
symboliques et des fonctionnaires qui ne connaissent pas les lois applicables 
sont quelques-uns des défis auxquels elle est confrontée quotidiennement. 
Aujourd’hui, en tant que responsable de la lutte contre le trafic d’espèces 
sauvages au sein de AWF, elle s’attaque à ces obstacles. Ses équipes contribuent 
à la détection de la contrebande dans les points névralgiques du trafic, aux 
enquêtes criminelles et aux poursuites judiciaires, et forment des milliers de 
personnes, y compris des juges, des procureurs et des gardes forestiers.



Créer des opportunités économiques

Florence Louma est l’une des 181 agriculteurs bénéficiant de notre programme de 
développement communautaire dans le Dja, au Cameroun. Grâce à notre soutien 
technique, elle a réhabilité sa plantation de cacao de 3 hectares pour obtenir un 
cacao de meilleure qualité, multipliant ainsi par près de dix son revenu annuel. Elle 
peut désormais payer les frais de scolarité de ses enfants et installer des panneaux 
solaires pour fournir à sa maison une alimentation électrique plus fiable.

Répondre aux crises

Une crise de braconnage apparue vers 2013 a conduit le chercheur principal de 
AWF, Philip Muruthi, à mettre en place un Fonds de riposte urgente pour soutenir 
les meilleures opérations de lutte contre le braconnage déjà sur le terrain. Ce 
projet a finalement permis de protéger plus de la moitié du troupeau continental 
d’éléphants. Aujourd’hui, AWF soutient directement 10 populations spécifiques 
(environ 42 000, soit 13 % de tous les éléphants d’Afrique), dont 80 % sont stables 
ou en expansion.

L’autonomisation des femmes

Edith John est la première femme à occuper un poste d’éclaireur communautaire 
dans son district du nord du Zimbabwe. Suivant les traces de son défunt 
père, elle a rejoint les rangs après une campagne de recrutement de femmes 
éclaireuses soutenue par AWF dans son district. Au départ, certains membres de la 
communauté étaient réticents à l’idée d’accepter une femme garde forestier, dit-
elle. Mais aujourd’hui, « ils apprécient vraiment ce que je fais en tant que femme. Ils 
expriment leur joie et veulent participer dans ce que nous faisons ».
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POURQUOI 
MAINTENANT?

L’Afrique se trouve à un 
point de basculement qui 
déterminera l’avenir du 
monde

En 2050, un jeune sur quatre sur la planète sera 
africain. D’ici 2100, selon les estimations, un grand 
nombre des plus grandes villes du monde se trouveront 
en Afrique, et nous représenterons plus d’un tiers de la 
population mondiale. Notre continent est confronté à 
une augmentation rapide de la demande d’eau douce 
et de la production alimentaire. En outre, il abrite 
des ressources naturelles essentielles dont le monde 
dépend. Les pressions exercées sur nos paysages 
proviennent à la fois de l’intérieur et de l’extérieur de 
l’Afrique.

Les décisions prises aujourd’hui quant à l’emplacement 
des barrages, à la construction des routes et à la 
production alimentaire pourraient décimer notre 
biodiversité et compromettre la résilience mondiale 
au changement climatique. Elles doivent être 
guidées par des données scientifiques fiables et par 
la reconnaissance du fait que nous ne pouvons pas 
survivre sans des écosystèmes sains. Nous devons 
saisir cette occasion et créer des voies déterminées par 
l’Afrique elle-même où les opportunités économiques 
et la conservation sont complémentaires.





RELEVER LE DÉFI

Une approche stratégique 
qui place les populations 
au centre de la conservation

Nous nous concentrons sur l’intégration de la conservation 
en tant qu’élément essentiel de l’avenir de l’Afrique, sur la 
croissance des économies basées sur la nature aux niveaux local 
et national et sur la fourniture de ressources pour la conservation 
de la faune et de la flore aux partenaires sur le terrain. Nous 
intégrons ce travail à travers trois approches : Diriger pour la 
faune, Vivre avec la faune et Prendre soin de la faune. Ensemble, 
elles représentent l’importance que nous accordons à la mise 
en œuvre d’un programme de conservation porté par l’Afrique 
en Afrique et dans le monde, à la création d’opportunités pour 
les personnes qui vivent sur le terrain de la conservation et à la 
prospérité de la faune sauvage en Afrique

Objectifs organisationnels à long 
terme

L’engagement des dirigeants africains en faveur de la 
conservation et de la restauration de la faune et des terres 
sauvages se manifeste dans la mise en œuvre d’agendas 
économiques, politiques et sociaux ainsi que dans le 
financement du développement dans toute l’Afrique

Les écosystèmes africains et les services qu’ils fournissent 
sont conservés et restaurés.

La faune et la flore sauvages d’Afrique sont conservées in situ
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